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n sait que l'ère de la té- 

lématique a commencé 
avec la décennie et on me- 
sure à peine à quel point cet- 
te discipline moderne est ap- 
pelée à transformer, sinon 
bouleverser, du moins petit 
à petit, nos conditions quo- 
tidiennes d'existence. Elle est 
née de la réunion, de la fu- 
sion même des deux techni- 
ques qui se sont développées 
tout au long du dernier quart 
du XX siècle, sous nos yeux, 
donc, ou ceux de nos aînés. 


Le début de cette décennie 
que nous vivons a vu, après 
leur invention, la mise au 
point des microprocesseurs 
permettant de fabriquer des 
ordinateurs-miniature, qui 
font partie de notre vie cou- 
rante. En même temps, bien 
entendu, sont apparus les 
problèmes moraux qu'im- 
plique tout changement pro- 
fond, donnant lieu à maints 
débats et colloques sur le 
thème Information et so- 
ciété”. Il reste qu'aucun bi- 
lan, même provisoire, ne 
peut être établi, en ce qui 
concerne la mutation que la 
télématique ne manquera 
pas d’engendrer. 

Les historiens scientifiques 
situent le plus souvent le 
point de départ des recher- 
ches qui devaient aboutir à 
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l'ordinateur de l’an 2000, le 
nôtre, donc, dans l'invention 
des machines à calculer de 
Wilhelm Schickard qui vé- 
cut de 1592 à 1635, ou celles 
de Blaise Pascal — 1623- 
1662 — et dans le calcula- 
teur analytique de Charles 
Babbage — 1791-1871. 

Mais ils affirment aussi 
que les premiers ordinateurs, 
aussi rudimentaires qu'ils 
aient été, n'ont pu être cons- 
truits, même si le principe 
en existait déjà depuis long- 
temps, qu'avec la maîtrise de 
l'électricité. Quant à leur 
perfectionnement, c'est l'in- 
vention de l'électronique, en 
particulier celle du transis- 
tor, qui, seule, l’a rendue 
possible. 


DE MAGIE 
EN INFORMATIQUE 


Mais tout cela ne permet 
pas d'’exclure que, dans le 
passé, des machines sensible- 
ment analogues, aient pu être 
fabriquées. On a évoqué sou- 
vent ces fameuses ‘’inven- 
tions maudites”, autrefois, 
par exemple celle du rabbin 
Ye-hiel, vivant à Paris, sous 
le règne de Saint Louis et 
dont les chroniques laissent 
entendre qu'il avait maîtrisé 
l'électricité, à mots couverts 


et non scientifiques, bien en- 
tendu ‘ 


Par contre, il reste certain 
que l’archéologue allemand 
Koening découvrit en Irak, 
en 1936, une pile électrique, 
dont l’exacte réplique débite 
du courant à volonté, enco- 
re aujourd'hui, au musée de 
la General Electric où elle 
est conservée. 

Le transistor est un petit 
morceau de cristal semi- 
conducteur. Or, certains cris- 
taux anciens, mal identifiés, 
considérés par les archéolo- 
gues avec un peu trop de 
hâte comme des sortes de 
bijoux rituels, auraient bien 
pu jouer le rôle des tran- 
sistors. 

De plus, ces dessins sacrés 
du Tibet, appelés ’’manda- 
las”, à formes de labyrin- 
thes, seraient, selon certains 
spécialistes sûrs de leur fait, 
soit des schémas de câbla- 
ge, si ce n'est des circuits 
imprimés. 

On ne peut pas nier que 
certains aient pu, dans un 
passé plus ou moins lointain, 
et sans limites géographi- 
ques, avoir la connaissance 
des éléments comme de la 
technique permettant de 
construire des machines voi- 
sines de nos modernes ordi- 
nateurs. 

Il faut se rappeler, en ef- 
fet, que des ordinateurs spé- 
cialisés dans le simple cal- 
cul logiaue ou le traitement 


de l'information, n'exigent 
pas une technologie électro- 
nique aussi poussée que 
ceux conçus pour les calculs 
mathématiques complexes. 
A ce sujet, il faut savoir 
que les fabricants d’ordina- 
teurs ont, dans le monde en- 
tier, en réserve, des projets 
d'ordinateurs qui ne sont 
pas encore exploités: ceux- 
ci sont mus, non pas par un 
courant électrique, mais par 
des filets d'eau ou de tout 
autre liquide dont le flux 
est dévié, ou découpé, par 
des coins mobiles: par exem- 
ple, un demi-jet signifiant 0 
et un jet plein 1, en calcul 
binaire. 
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D'autres projets sont en- 
core, en ce domaine, basés 
sur des jets de minuscules 
billes de métal ou de plas- 
tique. 

Il n’est donc pas exclu que 
certaines machines retrou- 
vées par les archéologues, 
ou totalement disparues, 
mais dont il existe des des- 
criptions, même sommaires, 
dans des archives, aient été 
en réalité des ordinateurs 
non électroniques. 


ORDINATEURS 
SANS ELECTRONIQUE 


C'est ainsi qu'on a pu dé- 
crire la ‘’tête parlante” dont 
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disposait Gerber, devenu pa- 
pe en 999 sous le nom de 
Sylvestre II. La chronique 
affirme que cet appareil trou- 
vait une solution à tous les 
problèmes mathématiques, et 
un témoin a affirmé qu'elle 
reposait sur le principe du 
’’calcul à deux chiffres”. Il 
ignorait que cela correspond 
à la définition de l'ordina- 
teur, et pour cause! 

Le temps passa et long- 
temps après Sylvestre II, 
d'autres magiciens ont re- 
vendiqué la maîtrise de sem- 
blables machines, à tel point, 
d'ailleurs, qu'en 1326, une 
bulle papale interdit de fa- 
briquer comme d'utiliser, 
sous peine d'excommunica- 
tion, ces fameuses ‘têtes 
parlantes” comme on les ap- 
pela. 

Aujourd'hui encore, lors- 
que des touristes, des voya- 
geurs, des explorateurs mon- 
trent à des tribus lointaines 
ou préservées, des appareils 
inconnus, tels que magnéto- 
phones où appareils photo, 
ou tout autre objet, courant 
pour nous, ces derniers sont 
souvent considérés comme 
des objets magiques. On 
conçoit fort bien que nos an- 
cêtres aient pu avoir de sem- 
blables réactions, face à des 
appareils inconnus d'eux, ou 
dont le maniement leur 
échappait. 


On comprend aussi que 
beaucoup se penchent, et de 
plus en plus dans le monde 
entier, sur la question de sa- 
voir si quelques-uns — soit 
des initiés, soit des mages, 
soit des voyageurs dans le 
temps ou l’espace, pourquoi 
pas? — ont eu le maniement 
en même temps que la con- 
naissance de sortes d'ordina- 
teurs. 

On a la certitude histori- 
que que, durant toute l’Anti- 
quité, des automates très 
perfectionnés ont été élabo- 
borés. Entre le III° siècle av. 
J.C. et le ler siècle de notre 
ère, les mécaniciens les plus 
habiles de Byzance ont em- 
ployé des phénomènes hy- 
drauliques et pneumatiques 
pour l'animation de statuet- 
tes. Certains faits semblent 
même prouver que quelques- 
uns sont même allés plus 
loin. On affirme que Napo- 
léon aurait eu un buste d'ai- 
rain animé, qu'il interrogeait 
très fréquemment afin d'être 
informé des complots qui 
s'ourdaient contre lui. 

D'autres récits évoquent 
des têtes humaines auxquel- 
les la vie, ou une sorte de 
vie, aurait été redonnée, au 
moyen de quelque artifice 
ignoré, et qui renseignaient 
ceux qui les possédaient sur 
toutes choses. Il n'y avait 
rien de macabre là-dedans, 


il s'agissait en somme de 
têtes parlantes” sous une 
autre forme que celle précé- 
demment évoquée. On con- 
çoit toutefois que des té- 
moins, impressionnés, et ne 
comprenant pas qu'une tête- 
machine puisse parler, aient 
cru que c'était de vraies té- 
tes. d'où le côté magique, 
sinon diabolique! 

La chronique affirme que 
le roi de Sparte, Cléomène, 
gardait toujours à proximi- 
té, dans un récipient de miel 
— il pouvait s'agir d'une pre- 
mière forme de machine à 
rouages à bain d'huile, bien 
connu des horlogers et des 
techniciens — la tête de son 


meilleur ami défunt, laquel- 
le répondait invariablement 
à ses questions par oui ou 
par non: le typique langa- 
ge binaire, de fait. 

De même, on fait souvent 
allusion à l'empereur Cyrus 
de Perse posant constam- 
ment des questions à la ’”’tê- 
te d'Orphée”. 


LARVES 
ET HOMONCULES 


Un ‘Traité des sciences 
occultes” édité en 1857 et 
signé Résie affirme que des 
magiciens allemands ont maî- 
trisé des larves. Il écrit tex- 
tuellement: On garde l'es- 
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prit familier dans un petit 
verre bien fermé. Il ne res- 
semble pas tout à fait à une 
araignée, pas tout à fait à 
un scorpion, mais il remue 
sans cesse”. 

On connaît l'importance 
des araignées et des scor- 
pions dans l'imagination et 
les fantasmes collectifs. 

En fait, s'agit-il d’un ‘”es- 
prit familier” ou tout sim- 
plement d'une petite partie 
d'un ordinateur miniaturisé, 
d'un moyen de fixation d'une 
mémoire sur bande, si fa- 
milière aujourd'hui? 

Paracelse disposait peut- 
être déjà d'un semblable ap- 
pareïllage. La rumeur publi- 
que l’accusa en effet d’avoir 
enfermé dans le pommeau 
d'une canne une ‘’’larve” qui 
répondait à tous les proble- 
mes compliqués de l'époque. 

Par ailleurs, il est fait 
maintes fois allusion à un 
célèbre philosophe, médecin 
en même temps que magi- 
cien italien du XIII° siècle, 
Pierre d'Apone, qui avait ‘la 
maîtrise des sept arts libé- 
raux, grâce à sept esprits fa- 
miliers conservés dans des 
flacons de cristal”. Or, qui 
dit cristal dit transistor... 

On ne peut s'empêcher de 
se poser la question: que 
sont, en vérité ces larves, 
ces esprits familiers dont 


font état si souvent les gri- 
moires jaunis… et les au- 
tres? Ne serait-ce pas des 
sortes de parties réduites 
de machines pensantes, ce 
que nous appelons aujour- 
d’hui des microprocesseurs? 
Leur antique et première 
forme, en tout cas? 

Quoi qu'il en soit, ce sont 
ces ’’choses-là” qui animai- 
ent bel et bien les homon- 
cules, ces petits êtres doués 
de pouvoirs qui dépassaient 
l'entendement humain, que 
les magiciens affirmaient fa- 
briquer. 

En tout cas, Paracelse in- 
dique bel et bien, dans un 
de ses traités, la recette pour 
la fabrication d’un homon- 
cule, mais évidemment sous 
une forme qui était impos- 
sible de décoder à l'époque, 
et que l'on ne peut pas, pas 
encore, décrypter aujour- 
d'hui. 

Plus près de nous, puis- 
que toutes les boucles se 
bouclent, même celle de l'in- 
connu et de l’informulé, le 
célèbre Albert le Grand, ca- 
nonisé en 1931 par Pie XI, 
a construit un automate Ca- 
pable de marcher comme de 
parler. Cet homoncule-là 
était d’ailleurs tellement ba- 
vard que Thomas d'Aquin 
décida un jour de mettre cet 
être ’diabolique” en pièces. 


Il n'était que ‘’magique” et 
il ne trouva, bien entendu, 
rien. 

Le plus célèbre de tous les 
homoncules et androïdes qui 
ont fait couler tant d'encre 
et enflammer tant d'imagi- 
nations, reste sans contexte 
le fameux Golem. Au XVI° 
siècle, vivait à Prague un 
rabbin, Bezabel, surnommé 
le Maharal. Il décida un 
jour d'appliquer ses con- 
naissances en science spéci- 
fique de sa communauté, en 
construisant un Golem, mot 


hébreu signifiant ‘matière 
informe”. 
Fait extérieurement de 


glaise, ce Golem était pour- 
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vu d’une armature intérieu- 
re, un quelconque appareil- 
lage certainement. Il com- 
mença à s'animer lorsque le 
rabbin y glissa un bout de 
parchemin portant un seul 
mot: ’’Schem”. Nous som- 
mes fort tentés de dire au- 
jourd’hui, et tous les pro- 
grammeurs en électronique 
de même sans doute: l’ap- 
pareil se mit à fonctionner 
quand ïil fut programmé, 
grâce à une carte perforéel!.… 
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VERTE... PANS |ÎQUE LES SOLIPÇONS 
RETOMBENT SUR 


JERGEN /ELLE | MAINTENANT... VOLS 
Pi NE POLRRIEZ PAS : 
DIRE À VOS ABEIL- 


LINE GROTTE 


PEU APRÈS Va LES COLILOIRS 


DL TRIBUNAL. — 
r GENÉRALEMENT, 
M.TROY, DANS LES CAS EPINELX , C'EST 
MoSQuITo Qui VOUS AIDE . POLRQUOI 
AVEZ-VOUS FAIT APPEL A4 
FLY GIRL CETTE FOIS ? [ 


‘A PROPOS DE MOSQUITO... ILE 
TEMPS QU'IL FASSE SA VIRÉE 
D'INSPECTION / 


S1 T4 AS BESOIN 
DE MOI, FLY GIRL, 
TH M'EXPEDIES LIN 
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)IL/LA Cour ORPONNE LE\ 
GA NON-LIEL DANS L'AF- 


FAIRE JIM KRAMM.” 
k MAT 


BEAU TRAVAIL, FLY GIRL./ GRACE A 


TASTICE / NORMAL/MOS - 

À ÊTE FATE / @uTo M'A AIDEE 
TANT DE FOIS À ME 

NRER D'AFFAIRE , 

QLAND TE DEVAIS 

M'EN TENIR ‘A MON 

IDENTITÉ SECRÈTE 

DE KIM BRANDZ 


D'ACCORD , 
MOSQLITO 
BONNE 
CHANCE / 


MESSAGE TELE- 
PATHIQUE 


BON SANG!/A 

NOS PROJECTILES 

ECORNENT CET. ICE- 

BERG ‘AUSSI DUR QUE) PÉNÉTRER 
DE L’ACIER/ ACIER /EX - 


L ME FAUDRA LA JOLIRNEE POUR 
LE DESAGREGER / JE YAIS PRÉVENIR 
MOS@LITO... QUIL VIENNE M’AIDER 
AVANT QUE LA 


AH'VOILA MOSQLIITO./.. 
.P AVEC UN LANCE-FLAMMES 


POUR FONDRE LA GLACE / 


BRR/ DE PLUG EN PLUG FROID, 
VERS LE CENTRE / /NSUPPORTABLE. 
MON SANG GÈLE DANS MES 
VEINES / 


IL ARRIVERA VERS LE CENTRE, 
JE PARIE QUE , COMME MOI, IL 
NE SUPPORTERA PAS CE 
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IL Ÿ EST... IL LE RONGE.. 
PLUS PROFONDEMENT./ COMMENT 
REGISTE-T-IL ? UNE TEMPÉRATURE 
AUSS| BASSE -. 


QUELLE 
HORREUR / 
MOSQUITO À 

LIBÈRE LIN 

MONSTRE 
DE GLACE / M4 
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IL DEVAIT ÊTRE EN LES SECONDES S CURIEUX IL 
HIBERNATION AU COELIR PASSAIENT, NE RÉPOND 
PAS/ JE RE-, 
COMMENCE. 


DE L’ICEBERG , DEPAIS 

pis MEN ATPRNEE 

UN MESSAGE T ATHIQUE 
A MOSQUITO 


M JT'A REMARQUE... QUIL 
AVAIT ONE: FENTE AU MENTON. 


TOUJOURS PAS DE RÉPONSE ©... 
QUE SE PASSE-T-IL? COMME 
S'IL NE ME VOYAIT PAS / JE NE LA LU] AI JAMAIS VUE... 
SERAIT-CE LA RAISON PE SON 
MATISME © IL N°A PAS LES 
POLNOIRS DES INSEC- 


TES-.- PARCE QU'IL 
N’EST PAS MOS- 
ŒUITO.” 
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/ C'EST UN IMPOSTEUR’ILEST NN 
VENU DÉLIVRER SON AMI LE 

\MONSTRE / ATTENPS LIN PEU / 
UN COUP DE MON 


QU'EST-CE QUI TE PREND ? ARRÈTE/ 
LES COUPS GONIQUES NE PEUVENT 
ME PARALYSER, MAIS ILS ME RALEN- 


re 
Tu ES VENU POUR N° C'EST SN 
LE DELIVRER, PAS LE) PIDE/ IL 
TERRASSER ” MAIS / CHANGE TOUT 
VE T'EMPÊCHERAI \ EN GLACE 
D'AGIR ,IMPOSTEUR /) SLIR UN RA- 
YON DE HAIT 
CENTS ME - ERRELR./ D'ABORD, [1 
JE DRESSE LINE BARRIÈRE 
CHAUDE ENTRE LA VEDETTE 
ET LE MONSTRE --- 


S'IL ATTEINT LE NY N'ETAIT-CE PAS N 
CQTRE DES GARDES) TON OBJECTIF? 
COTES. L'ÉQUIPAGE / LE LAISSER 
EST PERDA / PERPETRER ; 
SES MEFAITS: 


PUIS JE L’'ENTRAÎNE AVEC MOI, DE TELLE 
SORTE QUE LA CHALEUR DE MA TAYÈRE 
LE FASSË FONDRE .COMME ELLE A FAIT 
FONDRE LA GLACE QUI L'EM- 


JE...JE NE COMPRENDS) JE PEUX NN 
PLUS / QUI ES “Tu © REPONDRE A 
ENNEMI -.-OU AMI% À LA QUESTION , 

FLY GIRL’ 


LE JAGUAR. < PARCE QUE JE LUI A1 \//<J'AVAIS LU DANS LES JOUR- 

E NE COMPRENDS) DEMANDE DE M'AIDER , NAUX QUE LE VAGLAR 

PAS. POLIR@LIO| FLY GIRL! AI REGA TON || ETAT À CAPITAL CITY, JE 
ME9SAGE TÉLÉPATHIQL L'AlEM-,, 

ET J'AI COWRIS QU°ON BAUCHE * 

SE SERAIT PAS TROP 


35- 


Sunny Sun 36 paraïitra le 5 mai - 
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S) J'AI SLIPPORTE CETTE 
TEMPERATURE, C'EST QUE «J'AI LA RÉ- 
GISTANCE D'UN MILUER  D'OURS 

NCS RELNIS ./ MAIS JE NE M’ATTEN- 
DAÏS FAS À TROUVER CETTE CREA- 
TURE / JE L'A| RECONNUE 


? L'AN DERNIER ,JE SUIS 
ALLE SUR PLUTON - CETTE 
PLANÈTE EST PLONGEE 
DANS LES TENÈBRES ÿ 
ET TERRIBLEMENT FROIDE: 


(J'AI VU, ENCHÂSSEES DANS 
LA GLACE A4 PLUTONIUM , DES 
CRÉATURES INORGANIQUES 
COMME CE GÉANT. VOTRE ICEBERG 
A SANS DOUTE ETE PROJETÉ SUR, 
LA TERRE , LORS D'UN EXPLOSION. 


UNE TÊTE DEXUNE IDÉE DE 


JAGUAR AVEC \TARAN .” LE 
DE9 ANTENNES) JAGUAR À 
D'INSECTE // DONC PRIS MA 
PLACE PENDANT QUE 
UJ'ETAIS CHEZ CE 
DERNIER ./ 


DESORMAIS, QUAND JE S7 = 
SERAI LOIN, T4 POURRAS KE ANNVER 
COMMLNIQLIER AVEC LE 
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QUELQUES JOURS PLUS PRÊTS,  Ÿ PRÊTS. LINDA / QUE LE DESTIN 
TARD. DANS LE REPAIRE MESSIEURS? DÉSIGNE CELUI QUI AURA 
SECRET DE LA LIGUE LA GRANDE CHANCE DE 
ANTI-MOSQLITO , DANS : e DÊTRUIRE 

LES COLLINES AVOI- MOSQAITO./ 


ue" APTE 


A CHANCE ©. ALLONS HE DE AIRES 7 
L ARAIGNE N’EN ONT PAS EL BEAU- A LINDA /UN JOUR VIENDRA CA à 
: k à @UITO SERA VAINCH ‘'ÉVENTAEL- 
LEMENT, PAR L’AN DE À 


NV ET.COMMENT 
. VA FALLOIR T'Y PRENDRAS ; ARMES , MAÎTRE 
TE SUR - 14° _/ DE MÉTAL / SEIGNEU 
PASSER / DES ARMES DE MARS 
JE SUIS,EN 
LA MATIÈRE, 


M 


35-39: 


q [ 


TE SAIS CE QUE TL] VAS 
DIRE / SUR MARS , J'AI 

J CHERCHE VAINEMENT À 
. DÊTRLIRE FLY GIRL AYEC 
UNE COPIE GEANTE LL 
PISTOLET VIBREUR 
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DEPALIS CET ECHEC, J'AI CRÉÉ TOUT LIN 
ARSENAL D'ARMES @U], ELLES, NE S’EN- 
RAYERONT PAS /.: TOUT SPÉCIALEMENT 


QUELQLIES JOURS PLUS TARD, 


ALORS E MOSQLUITO EFFECTLAIT 
UNE PATROLIILLE --. 


CE MOULIN A VENT 
N'ETAIT PAS LA, QLUAND 

JE SAIS PASSE DANS CE 
SECTEUR, HIER / 


EN ATTENPANT “VUE SAVAIS BIEN \ 
FLY GIRL ,ALLONS 


NOIR DE PRÈSCE /SA CURIOSITE.” 


ATTENDS -TOI A 
UNE SURPRISE, 
MON MIGNON / 


UN MOULIN ‘À VENT OKR- 

= PINAIRE SES AILES 
EN ACIER! TRANCHANTES 

COMME LIN RASOIR / 


70 


MOS@uITo BATTAIT DES AILES, 
DESESPEREMENT: [JAH À 
TA AS BEAU FAIRE..-T1 \ DETACHE ‘.. 
FINIRAS PAR Y ALLER IL ME POUR 
PARCE QUE MON MOLLIN 

VA TE DONNER LA 


Ne 
CIEL /... IL TRANCHE LES 
FRONPAISONS COMME D1] 
BELIRRE .” IL YA ME TRANSFORMER 
EN _CHAIR A PÂTE.” 


UN ENNEMI , Qu 
CONNAÎT MES HABI- 
Lee A PLANTE LA, 


T G, CET 
ARME TERRIBLE ./ 


4 
LIY 


\\ 


7 


(77771 
AY 


LL 


Ney 
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35-11 


UN... 
MOLLIN ‘A VENT 
VOLANT … QLi 
POLURCHASSEr. 


MOSQUITO : 


A _ 1h! 
ACT FLYGIRL/ 
ÆÆS QUE NE L'AVER- 
7  TISSE PAR TE- 


FLY GIRL 
S'ÉLOIGNA … 


NS T'Y PENSE /. 
CHOSE /.. QU'ELLE | IL Y A,TOUT PRÈS, 
NE S'ATTAQUE UNE BASE DE , 
MISSILES NIKE: 


VITE 
PEUX LE PRENDRE ; 
FLY GIRL/QUAND IL{ S 
S'AGIT DE LA VIE 
DE MOSQUITO 


J'EXPEDIE UN 
MESSAGE TELE - 
PATHIQUE A 
MOSQLITO POLIR 
LUI DIRE DE TOLR- 
NER EN ROND, DE 
MANIÈRE QUE LE 
MOLILIN ‘A VENT 
SE TROLVE A 

MA PORTEE … 
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MILLE SALTERELLES / 
SI TL LE RATES» 
FLY GIRL... 


NE T’INQUIÈTE 
PAS’ ALICUN 
DANGER 


MAUDITE 


| 
FLY GIRL / IL 


ani 


é Le à se” : 
ie. Tr MQË AU 
ID / É- NT 4 - Cain 
>) rés ie 
2 = Ass ï 
A EN 
… 
ES S- + 


BIZARRE, CETTE ATTAQUE DONT T4 AS 
VICTIME, RÉCEMMENT." DEUX ANCIENS ENNEMIS... 
LE MÉCHANT DA FLITLIR ET L'ARAIGNE .” 
à 


2 CERTAINS DE TES APVERSAIRES SE 
= SERAIENT-ILS ALLIES POUR _ 


RS 
û PCA TE SUPPRIMER ? 
‘> 


/ 
SI TU SAVAIS 
@U'LXO III EST 
VENU SPECIALE - 4 
MENT PE MARS 
-; POLIR TE DETRLIREL 
IGNORE. , FLY GIRL. POUR CE Qui /,.ET LA PROCHAINE 
MAIS CES DEBRIS TEMOIGNENT EST DE LA FOIS, T4 ÿ PAGSE- 
D'ANE HABILETE SCIENTIFIQUE FABRICATION ( RAS, MOSQLITO DE 
SANS PAREILLE / DES ARMES, : MALHEUR 
MON ENNEMI 


BIENTÔT … l 


D) 
LV 
LE LENDEMAN Fiy GIRL TN APPAREMMENT NOUS AVONS RECU 
TOI | LE MÊME MESSAGE RADIO, NOUS 
TT AUGS APPELANT D'ARGENCE À CE 
fil | ‘LABO FLOIGNE. 
| - || 
| D 
à | GA AU LL 
£ | RTE 


PERSONNE 2. ALICLN BRUSQUEMENT. 


EQUIPEMENT ?. 


La 
PES 


FLY GIRL / | 
SGORTONS 
NITE ./C'ETAIT 


AN PIÈGE / 
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HAN./..RIEN LE PLAFOND 
À FAIRE ‘IMPOS - DESCEND / 
SIBLE D'ENTA- 

MER CE METAL / 


MILLIONS DE 
CRIQUETS / 
NOUS SOMMES 
PANGS LINE 
SORTE DE 

CYLINDRE 
GÉANT DANS 
LEQUEL COU- 
LISGSENT DEUX 
PISTONS Qu 
VONT NOUS 

ÉCRASER / 
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Ÿ/RIEN À FAIRE, MOSQUITO/ L'ESPACE 
PIMINLE_'A CHAQUE SECONDE / NOUS 
ALLONS ETRE APLATIS COMME 


POUSSE, FLY G/RL./ 
IL FAUT EMPÊCHER SOL 
ET PLAFOND DE GE 

REJOINDRE.” 


EH,EH/ 
BIENTÔT FINI. 
ET MÊME S'LS 
( PARVENAIENT À 

S'ÉCHAPPER, IL 
ME RESTE UNE 
DERNIÈRE ARME 
INVINCIBLE ./ ; 


“hf 
Mol ié: 
ifyi 


QI 
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UN METAL QU RÉSISTE CE METAL N'EST PAS] D'ACCORP. 
A oS POLNOIRS PE- TERRIEN IL DOIT 

RANTS … JAMAIS TRE L'ŒlAVR= CELA PEUT-IL 
RENCONTRE. LE LE PAREIL D' EXTRA-TERREGTRES/] NOLS AIDER? 


SOLVIENS - 
LAND NOUS 
IONS PRI- 
SGONNIERS Du 
MAÎTRE DE 
METAL , DANS 
LE MONDE DES 
INSECTES DE 
TARAN / TE 
RAPPELLES-TU 


OMME 
NE LA DATE ? 


J'IGNORE SI LA 
CHALEUR AFFEC- 
TERA CE METAL, 
MAIS NOUS NE 

PERDONS RIEN 
A ESSAYER 


“BIEN SÛR. TL AS FAIT APPEL 
À TA LUMIÈRE DE LUCIOLE, 
ET LA CHALEUR AINSI EN- 

GENDREE L’'A FOND4/*? 
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VOLHII./ GA ACH./@LELQLE CHOSE NE 

MARCHE / LE 4 VA PAS / MES INSTRUMENTS 

METAL DEVIENT - INDIQUENT QUE LES DEUX 

MOL--. CÈDE SOUS PISTONS NE SE SONT PAS 
MA PRESSION ENCORE REJOINTS..- 


tifée + SUR 


NW} U4ezs È 


‘v= 


Ton. 


FLY GIRt./ 
REGARDE ÇA .” 
AN PANNEAU 
@U\ DEVAIT 
COMMANDER 
LES PISGTONS 
À DISTANCE / 


SERONT 
DANS LE 


LONGTEMPS 

POUR ME 

PERMETTRE 
DE FAIR.” 


L'UTILISATEUR NE DOIT PAS ÊTRE 

LOIN .J'APPELLE LES INSECTES 

POUR QU'ILS CHERCHENT CETTE 
CRAPUAILE 


nus » 
} Pdf BENTEr-Tous 
Z LES INSECTES 
AR A | DE CET ARBRE 
| a 


VONT LUI DIRE 
Où JE SUIS. 
BONNE IDEE 
QUE J'AI ELE 
D'APPORTER 
CES GRENADES 
‘A GAZ AGPHYXA 


TCH/ BATS 
DES AILES 
POLR LE / 
DISPERSER , 
FLY GIRL’ 
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UN PEL L 
PLUS TARD... FÂCHEUX .” 


\L VA POLINOIR 
J'AI S &9: RE COMMENCER. 
FATRCERRLE ; ; ET.A ENJAUGER 
TOUT LE SEC- L PAR SES DER- 
TEUR... AUCUNE ,] Fe \ NIERS EXPLOITS, 
TRACE DE L'ENNEM |; d ATTENDONS - 


NOLIGS AL PIRE / 


CE SOIR-LA .. J UN S.O.S.DE 
FLY GIRL /'ELLE COURT 
LIN GRAND DANGER .” 
JE S4IS SON ONDE 
TELEPATHIQUE .” 


JE VOIS QUE TUTE SOUVIENS DE 
NOTRE RENCONTRE SUR MARS... OZ] 
J'AYAIS FAIT--- STUPIDEMENT..-UNE 

REPLIQUE DE TON PISTOLET VIBREUR 

DÉFECTLEUX.’ MAIS, CETTE FOIS, 
JE NE COMMETTRAI PAG 
D'ERREUR... ‘ 


MAIS STE NE ME SAIS PAS DF- 
COURAGE POUR AUTANT.’ MA 
DERNIÈRE, MA 


/ LE MOULIN À VENT VOLANT... 
LE LABORATOIRE DE L'HORREUR... 
C'ÉTAIT MOIVOUS AVEZ ÊT 

1 ASSEZ MALINS 
POLIR EN 
RECHAPPER … 


OÙ1./JE L'AI AMRÉ ICI AN SEUL 

GESTE DE TOI ET JE FAIS SAUTER 

LA BOMBE COLLEE SOLS LE 
PONT - LENIG .” 


Fé 7 
NE L’ECOUTE) IMPOSSIBLE , 
GAGNE’/QUE PAS MOS- FLY GIRL /S] 
NEUX-T4 © DE LA GIENNE .RE- SE TE LAISSAIS 
FUGE , ET ELLE EST PERIR ‘A MA PLACE, 
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JE LE SAVAIS 
MA SLPER- 
ARME, C'ÉTAIT... 
TON HÉROÏSME / 
PARFAIT./ VOICI 
DONC VENU LE 
MOMENT QUE 
TOUS LES 
MALFRATS 
ATTENDAIENT 
DEPAIS DES 


E DANS MON INTENTION DE 
TE LAISGSER VIVRE, FLY 
GIRL... ADIEL ‘A TOUS 
LES DEUX-” 


[TC ET COMME .…IL N°A JAMAIS 
ET 


AUTRE CRIMINEL 
N°A P4 FAIRE “ 
JA) RONE ne 


LE MONDE DE 
MOSQUITO 
ET DE 

FLY GIRL … ] 


T4 \ 
PLASTRONNES 
TROP TÈT, 
LXO NT /COMME 
T4 LE Vois 
NOUS NE 
SOMMES 
PAS MORTS, 
NI L’AN, 

NI L'AUTRE / 
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NOUS T’EMMENONS 
SUR MARS ,Où TA 

AURAS SANS DOLITE 
‘A RÉPONDRE DE 
CRIMES SEM- 
BLABLES 


@UAND NOUS AVONS 
COMPRIS QUE LES MATERIAUX ET 
LA TECHNIQUE DE NOTRE NEMESIS 
ETAIENT D'ORIGINE EXTRA-TERRÈSTRE, 
NOUS AVONS CONSTRAIT DES 

ROBOTS POUR T’ATTIRER 
C1 


ENFIN UNE 
FORMULE DE 00 00 
CHLORDANE , Qui 
REVOLUTION NERA 
LE MARCHE DES 
HERBICIDES ET 
INSECTICIDES / 


"DEPUIS DES ANNEES QUE VE LES FABRIQUES DE 
PEINE DANS CE LABO, 4 METTRE PROPLITS CHIMIQUES 
AL POINT UN COMPOSE. PARFAIT SE LE DISPATENT!.. AAL ! 
AU CHLORDANE / APRÈS UNE MES MAINS”. . ELLES GE 
CENTAINE D'ESSAIS/ JE LE COLORENT - 

TENS / LE CHLORDANE X 7 | 5 E 


{_ ELLES PASSENT DA ET MAINTENANT.-- ELLES 
VIOLET... AL POLIRPRE / PRENNENT EXACTEMENT LA 
COULEUR DA CHLORDANE X / 
Cr ; 
Le 


LE FAIT D'ÊTRE 
CONSGTAMMENT 

EN CONTACT 
AVEC CE PRO- 
DAT... AURAÏT-IL 
CHANGE LA PIG- 
MENTATION DE 
MA PEAU © MES 
MAINS SERAIEN 
ELLEG..£M- 


POISONNÉES 


F SAVOIR, Si ELLES AURAIENT _\ | £7../OocH. 
L'EFFET D4 CHLORDANE ©. FACILE 
“A VOIR / 


/FANEES, A PEINE &S 
AI-JE TOLCHEES /… MAINTENANT 
STE VAIG FAIRE UN ESSAI SLR 

LES INSECTES” 
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IDENTIQUE ./ LES MOUCHES 

MELRENT DÈS QUE 

NJ'APPROCHE MES 
MAINS.” 


JE SuIS LE SEUL HOMME Au 
MONDE .- QU) POLIRRAIT DETRUIRE 
MOSQUITO PANE POIGNEE 


N7 


E T'AMÈNE UN PHÉNOMÈNE, CHUCK / SES MAINS AU CHLOR- 
DANE SONT S| PLISSANTES.@LlIL LU) SUFFIT D'ENTRER 
DANS QNE PIECE POUR FOUDROYER MET TO21S LES IN- 
ser SECTES @Lui S'Y BALADENT./ «| 
ET ALORS ? 


NOZLIS N'A- 
VONS PAS 
BESOIN DE 
BOMBE ‘A 
INSECTICIDE, 


MÊME 
VIVANTE / | 


TOUS LES GANGSTERS GE) 
A MOSQUITO ?.. COMBIEN| TL PEUX ME | RAIENT PRÊTS À TE RECOM- 


SERAIS-T4 PRÉT A PAYER DEBARRASSER| PENSER, S1 T4 NOUS OTAIS 


PCOLR L'ELIMINER DE MOSGQAUITO ,| CETTE EPINE DU PIED” 


DIS TON PRIX CONVOQLEZ LES 
GROS BONNETS 
DA MILIEU, CHUCK.” 
MES MAINS SONT 
A LOUER.” 


HA, Ho/si , POIL TOMBERAIT 
MOSQUITO ETA FOLIDROYE ” 
‘A MA PLACE, EN : 
CE MOMENT... 


LE LENDEMAIN, MOSQUITO INAUGURAIT 
LINE NOUVELLE BASE DE MISSILES , NON 
LOIN DE CAPITAL CITY... 


ET MAINTENANT, MOS@UITO VA NOUS 
MONTRER SA RAPIDITE ET GA FORCE 
EN INTERCEPTANT UN MISSILE./ 


REGARDEZ / 
IL LE TIENT./ 


SE 


35.27 
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CEUX QUI VEULENT 
FAIRE LA CONNAIS- 
SANCE DE MOS- 
&ATO ol 
OBTENIR UN 
AUTOGRAPHE 

RANGEZ-VOLS 

PRÈS DE LA 


RENCONTRER, 
MOSQUITO.” 
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ELLE EST... 
HII-CH / 


SGEIGNEUR./DES MAINS … 
AU ÇHLORDANE / IL EST 

EN TRAN DE TUER 
MOSCAITo .” 


ATTENTION.’ IL LANCE , 
UN BOMBE FYMIGÈNE : 


YEUX . 

JE NE YOIS 

PAG L'HOMME ’ [À 
ILSE SAUVE” 


BRAVOr MON VIEUX / LA RADIO 

VIENT D’ ANNONCER LA MORT DE 

MoSe@auiTo. LA POLICE RECHERCHE @QANTTI 

L? HOMME AUX MAINS DE CHLORDANE.7/ LE PAYS EN 
NITESSE .7 


MES 
200.000 


/ 
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GANS BLAGUE .’ TU AS FIGURE-TOI QUE oO: À 
VRAIMENT CR4 QUE JE N'ETAIS RSR 

NOAS PAYERIONS ? PAS DAPE, VOTRE PLAN ETAI 
TouS CE QUE TA CHUCK /ET É# PARFAITEMENT AU 
VAS RECOLTER, MAINTENANT, 


POINT . PROFESSEUR 
MON PIGEON .—. LA SURPRISE! -ET GRÂCE À LA 


COLLABORATION DE 
LA POLICE , @Lil A 
FAIT DIFFUSER 

LA NOLINELLE DE 

MA MORT... 


E..JE NE Ÿ A//MHBRP EE 1e5 avac, 
COMPRENDS 7 1 @LAND JE 
PAS. CE à SAIS VENA 
TYPE N'A A VOUS VOIR. 
PAS... DES APRÈS 4NE 
MAINS AU ENTREVLE 
CHLORDANE ? 


MATIN : 
RÉDEVENUES NORMA - 


| ÿ 


EXACTEMENT / 
LE PROFESSEUR S'EST 
SERV) PE SES PRO= 
PRIETES” PROVISOIRES, 
POUR ME PERMETTRE 
DE LIQUIDER Q4EL- 
QUES -ANS DE MES 
ENNEMIS / 


FIN 2 


L'ÉPISODE... 


a jeunesse 


ee 
PascaL 


e 15 Juin 1623 naissait 

à Clermont-Ferrand, noble 
capitale de l'antique provin- 
ce d’Auvergne, un enfant ap- 
pelé Blaise Pascal. 


Il est né coiffé, cet en- 
fant! Car il a un père plein 
de bonté, de tendresse et de 
savoir qui s'attache lui-mé- 
me à faire son éducation. 
Afin de pouvoir s'y livrer 
plus exclusivement, Etienne 
Pascal renonce même à sa 
charge de Président à la cour 
des aides de Clermont et, 
avec sa famille, va s'établir 
à Paris dont le séjour lui 
paraît plus favorable pour 
l'avenir de son très cher fils. 

Très vite, il remarque dans 
le jeune Pascal une intelli- 
gence tout à fait admirable 
pour pénétrer le fond des 
choses et pour discerner les 
raisons solides de celles qui 
le sont beaucoup moins et 
consistent surtout en vaines 
paroles. 

Le jeune Blaise, lorsqu'il 
n'a qu'une dizaine d'années, 
observe que lorsqu'on frap- 
pe un plat de faïence avec 
un couteau, il en résulte un 


son prolongé. Mais ce son 
s'arrête instantanément lors- 
que l’on met la main sur le 
plat! 

Blaise demande une expli- 
cation à son père. Lequel lui 
répond. comme ïil peut! 
Mais le jeune garçon ne se 
contente pas de cette expli- 
cation. Aussi se livre-til à 
d'incessantes expériences et 
réflexions sur la production 
et la propagation du son. 

Bientôt, ces expériences 
le conduisent à écrire une 
sorte de ”’Traité” des remar- 
ques qu'il avait faites et qui 
étaient, on s’en doute, aussi 
ingénieuses qu'irréfutables. 

Mais Etienne Pascal re- 


doutait malgré tout les ré- 


sultats de la vive inclina- 
tion de son fils pour les étu- 
des trop poussées, trop fa- 
tigantes. Il prit donc grand 
soin d'écarter de lui jusqu'à 
l'idée des sciences abstrai- 
tes. 

C'était déjà trop tard! 
Blaise avait déjà assez lu 
pour savoir qu'il existait les 
mathématiques. 

Cela lui suffit pour rêver. 
Et imaginer! Et. trouver! 
Mais écoutons la soeur de 
Blaise Pascal: 

"Sur cette simple indica- 
tion, écrit-elle, que la géo- 
metrie donnait des moyens 
de faire des figures justes, 
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mon frère se mit à rêver sur 
cela à ses heures de récréa- 
tion. Etant seul dans une 
salle où il avait coutume ü'al- 
ler pour s'amuser, il prenait 
du charbon et traçait des 
figures sur le carreau, cher- 
chant le moyen de faire un 
cercle parfaitement rond, 
des triangles dont les côtes 
et le angles fussent égaux. 
Il cherchait ensuite les pro- 
portions des figures entre 
elles. Mais comme le soin 
de mon père avait été si 
grand de lui cacher toutes 
ces choses, il n’en savait pas 
même le nom. Il fut con- 
traint de faire lui-même des 
définitions. Il appelait un 
cercle, un rond, une ligne, 
une barre, et ainsi de suite. 
Comme dans cette science 
où tout s'enchaîne, l’on va 
de l’un à l’autre, mon frère 
poussa loin ses recherches. 

Un jour qu'il était absor- 
bé dans cette étude, mon pè- 
re entra dans le lieu où il 
était sans que mon frère 
l'entendit. Il était si fort ap- 
pliqué qu'il fut longtemps 
sans s’en apercevoir qu'il 
n'était plus seul. On ne peut 
dire lequel fut le plus sur- 
pris, ou du fils de voir son 
père, à cause de la défense 
expresse qu'il lui avait fai- 
te de s'occuper de ces choses 
ou du père de voir ce fils 


au milieu de toutes ces figu- 
res et calculs. Mais l'éton- 
nement du père fut bien plus 
grand lorsque lui ayant de- 
mandé ce qu'il faisait, mon 
frère lui répondit qu'il cher- 
chait telle chose que mon 
père reconnut être la trente- 
deuxième proposition des 
Eléments de géométrie du 
célèbre Euclide. 

Mon père lui demanda ce 
qui l'avait fait penser à 
chercher cela; il dit que c’é- 
tait qu'il avait trouvé telle 
chose aui l'avait conduit à 
d’autres. Et sur cela il lui 
fit part de ses découvertes 
tout en s’expliquant par les 
mots de ronds et de barres. 

En somme, mon frère, âgé 
de douze ans, avait, on peut 
le dire, par la seule force de 
son application, inventé à 
son usage la géométrie”. 

Ce récit de la soeur de 
Pascal n'est-il pas admira- 
ble! Et ne nous montre-t-il- 
pas tout le génie naissant de 
son prodigieux frère! 

A la suite de cette décou- 
verte stupéfiante, Etienne 
Pascal après avoir demandé 
à ’’un ami très savant”, sui- 
vra les conseils de cet ami 
et laissera voir à Blaise tous 
les livres qu'il voudra. 

"Et pendant qu'il les voy- 
ait mon père menait Blaise 
aux conférences. Mon frère 


y tenait fort bien son rang 
tant pour l'examen que pour 
la production car il était de 
ceux qui y portaient le plus 
de choses nouvelles... 
Cependant il n'’employait 
à cette étude de géométrie 
que ses heures de récréation 
car il apprenait le latin. Tou- 
tefois, comme ïil trouvait 
dans cette science la vérité 
qu'il aimait tant à découvrir, 
il y mettait son esprit tout 
entier et y avançait telle- 
ment qu'à l’âge de quinze 
ans, il fit un traité qui pas- 
sa pour un si grand effort 
d'esprit qu’on disait que de- 
puis Archimède on n'avait 
rien vu de cette force”. 


On le sait, lorsque Pascal 
mourut, il n'avait, hélas, mé- 
me pas quarante ans! Quel- 
le perte pour la science et 
pour l’humanité! Gardons de 
lui si nous le pouvons, cet 
esprit de géométrie” qui 
est le raisonnement mathé- 
matique et cet ’esprit de fi- 
nesse” qui est la ‘logique 
du coeur”. Avec ses deux ar- 
mes nous pouvons préten- 
dre devenir l’honnête hom- 
me du XXè. siècle, à savoir, 
celui ‘qui a des lumières 
sur tout”. Enfin, presque 
tout! 


J. BLIN 


94 


Rendez leur nom à ces différents clous: 4.clou de tapissier, 
£. Semence , 5.Clou à brodequin, 4. Crampillon “cavalier », 


È 
à 
< 
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EFFET D'OPTIQUE.... 
VOICI UN CARRÉ NOIR QUADRILLÉ DE TRAITS 
BLANCS.LES INTERSECTIONS DE CES TRAITS 
PARAISSENT GRISES. POURTANT. EN V RE - 
DANT DE PLUS PRÈS,ELLES SONT BLANCHES ! 


CES ANIMAUX SONT ORIGINAIRES D'UN MÈME. CONTINENT. 
Pol? 4 voué ,2.ÈMEL ,3. PHALANGER, 


< 
è 
‘ 


L LE CIMETIÈRE DE L'ESPACE . 


SAUZ  L'/MMENSE SECTEUR 
DES "MONDES ‘*, D'OÙ AUCGN EXPLORATEUR N'ETAIT 
JAMAIS  REVEM... 

DAN DARE 1 LE LEGENDO/RE SUPERCRACK:, S'EST ENVOLÉ À RDRD 
D'UN FORM/DABLE ASTROCROISEUR ; AVEC UN ÉQUIPAGE DE DURS À 
CUIRE ; POUR  ECLA/ROIR LE MYSTÈRE DE CES D/SPAR/T/ONS … 

/ S£ RETROUVE DANS L'EFERAYANT EMPIRE NOIR, /MMENSE 
SYSTÈME PI AIRE GOUVERNE PAR UNE RACE DE GUERR/ERS 
QU! ONT RÉDUIT LES MABITINTS À L'ESCLAVAGE 
MALHEUREUSEMENT » LES 


DLTES FOMENTÉES ET CONDUITES 
PAR DAW DARE SUR DEUX PLANÊTES, ONT ÉCRISEZS PR 


LES ne GRACE A WE ARME JUSQUE - LA /MPARABLE, 
" L'ASTRE" DÉS LE 


REGARDEZ-LES! 1LS 
SONT COMME PE - 
TRIFIÉS / QU'EST- 


CŒUE WMUIÈRE V'oauwa7/0N 1. KK NON! JE NA) RAS D'ORDRE 
ÉBLOUISSANTE … \C' ; À RECELO/R 
ME TRANSPERCE N'ARME, QU'ILS ONT NN 2€ VOUS!!! 
LE CERVEAU... 7007) UTILISÉE AVEC BAR! 


197: 


Mis 70 
CONSCIENCE 
DE CE QU'/L 

FOISOIT N'AVAIT 
DISPARU 


QU'EST-CE QUI. 


METTEZ : COMMODDORE … VOUS ETES 
TROP PRÉCIEUX POUR_. POUR NOTRE 
POUR NOUS … VOUS AVEZ 
PET-ÊTRE ENCORE UNE CHAN CE DE 
VAINCRE CES CANAILLES ! 


DES HEURES PIUS TARD ; 


ren) LES REWPRTD ARR/- 
DE LA FORTERESSE - 


JUSÉE DE SUPERCRACK … 


1L SBT SACRIFIÉ POUR 
MDI! .. D'ABORD BEAR : 
MAINTENANT LITMAN / 


MAS AOUS LES 
AURIONS / NOUS LES 
AURDAS , ne QUE 
CŒLA PUISSE © y 


APR 
NOUVEAU LONG 
VOL_ VERS LE 
COEUR DE 


L'EMPI/RE 
NOIR …. 


MENT: 
NOUS AVONS DISTANCÉ 
LES FORCES ENNEMIES : 
QUI SE SONT LANCÉES 
À AUTRE POURSUITE |. 
J'EFFECTUERAI SEUL » EN 


LES DERNIÈRES PLANÈTES A'ONT COÛTÉ 

DEUX == MELLEDRS HOANWMES! 

PAS CHDS — AAA DD DRE. 

SE REPRODUISE EE - = \<| er nn 
ET... ; \, SU/VANTS.. 


LOIN D'iCI, EN ÉVI- 
TANT LES ACCRO - 
CHAGES ! 


SALUT! ET 
RESPECTE BIEN 
MES CONSIGAES , 

POLANSKI ! 
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FORMIDABILES , CES 
SCAPHANDRES D'A5SSAUT / 
LS SONT RIEN TRDP FEUITS 
POUR ATTIRER L'ATTENTIDN ET 
D'UNE EXTRAORDINAIRE 
MANDEUVRABILITÉ... 


RS AUS PROBLÈME , 
SÜPERCRACX SE POSA À UN 


A 


DES GLADATEURS 
QUI S'ARFRONTENT 
AVEC DES GLAIVES À 
LASER ET DES BDU- 
CL ABSCRREURS 
D' RGIE /.. SÛRE- 
MENT LES HABITANTS 
df) DE 
D) À L'ESCLAVAGE.. 
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LA NUIT VENLVE…. 
LES GLADIATEURS DOI - 


LES VOILÀ / TOUT 
HABILLÉS MALS LEURS 


Se 70 LE TOUT EST DE SAVDIR 
s COMMENT _JE VALS LES 
ABDR DER … 


LS VONT LE M 
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Sans CESSE, 
D'AUTRES GARDES 


LLER , 
BAÏTONNETIE / FUNUU ! UN 
D MACUIN VACLEMENT 
LOURD/ VITE QUE 
J'ACTIVE SA LAME /. 


\L SUFFIT SANS DOUTE DE PRESSER,, CE 
BOUTON !.. VO/LA QU/ £ST FA17: 
ET MAINTENANT … 


F ALESELERTE ! AN \\ \\ 
VOLTENT ! N\ 


5 JE CRDIS 

QUE C'EST BIEN 
PARTI … HA! 
HA! HA! 


ÊT 7aND/S QE, js NOUS‘ AVONS SEMÉ LA FLOTTE 
LA DE 
DANS L'ÉSPOLE: LUN L'EMPIRE NOIR/ J'AIMERAIS BICN 
. SAVDIR CE que DBENU" NOTRE 
; = LOMMODORE 


MOI AUSS\ ; MAS 
LES ORDRES SONT 
STRICIS / NOUS NE 
DEVONS PAS BOU GER 
/TNT QU'IL NE NOUS 
FAIT PAS SIGNE / 


UR LA PLANÉTE GRAWL, LA ENFIN DE VRAIS GUERRIERS QUI EN 
BATA/LLE FAISIT RAGE... oLC ONT __MARRE 
L'ESCLAVAGE / 


ONTRONS À l'AMI 
NGER_ QUE NOUS NE 
SOMMES PAS MAN- 
CHOTS ! 
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CES 
DE GARDES DÙ 
SELGNEUR NOIR / 


AINSI, UN SEUL AGI- 
A RÉUSSI À 


GARN/SON GRAWLI 
APPELLE S7ARS - 
LAY./LES GR 


JE PENSE , 
SELGNEUR … 


C'EST MOI,IC), QUI 
PENSE , IMBÉCILE /. JE 
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DÉJÀ IL A ÉCHAPPÉ À 
ŒTE ARME IMPARABIE... 
MA/s CBTTS EDS: 


PRENDRONS  NOS 
CAUTIONS POUR QUE 


ŒLA NE SE 
RENOUVELLE PLUS! 


PENDANT CE TEMPS , SUR LA PLANÈTE GRAWL, LA RÉVOLTE 
AVAIT, FA/T TACHE  D'AUIL£ ET, SANS CESSE ; DE MOUVELLES 
UNITÉS DES FORCES D'OCŒL/PATION  ENTRA/ENT EN ACTION... 


E N'EST 
PAS LA i 
PEINE DE VISER' 
TIRDONS DANS LE 


IL FAUT LE 
FAIRE TAIRE 
AVANT QU'IL NE 
SOIT TROP TARD!/ 
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NOUS AVONS 
E DES 


g//2 


UN 
ASTRONE, \ TOUS ; LES AMS/ ŒLUI 
ENNEMI |.) QU 
DÉS ESCLAVES : St VOUS 
LE REGARDEZ EN AG, À : ANT QUE 
METTEZ CES LAUS POUR y } J'APPELLE MON ASTROCRDISEUR 
VOUS EN P ; AVANT SUR UNE 
QU'IL NE Œ P 


POLANSKI / NOUS sys MAINTENANT DE 
y” NOTRE UN, LÔT DE G4lL- 
LARDS AUX QENTS PE RE- 
QUINS /ALPRES DE Qi 
> BEAR FERAIT FIGURE 


VENONS VOUS 
RETROUVER Tr N 
DE SUITE ? 


SUPERCRACHK dE. Æ DOUTAIT PAS QU'À Œ 
MÊME MOMENT, SUR LA PLANÈTE es, 


DANS LA CAPTALE æ L'EMPIRE NOIR .. 


NOUS AVONS INTERCEPTÉ, é 
NON... \E MAUDIT MACHIN Le Po ue re 
QUI A DÉMOLI BEAR ET HIT - SENT CES GAS; 
MAN BRILLE EN CŒ MOMENT GELGNEUR 
LE geLt Si e 
6 E LUI US 
se, PAS! PATIENCE, 


EURS 
QUANT AVEC LES SIENS, 
ENT DE MO0S 
QUELQUES HEURES PLUS 
TARD. À 45 - EN UTILISANT LES ÉLÉMENTS DE 5A 
nier ES VOIX QUE NOUS AUONS EN NOTRE POSSESSON ; 
VOUS ALLEL ENVOYER À SA "SUPER FOR- 


= 


YA#O000O / À WOUS 
DE JOUER, MA/NTE - 


Sp CAFÉ ! \L NOUS 
E-MEAY ORDONNE DE LE 
REJOINDRE SUR 


l 


MILLE _ FO 


°F 
2z 
S& 
RE 

œ 
À A 
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HA! WA! LLS ONT BE FAIRE, 
NS) TANDIS QUE MACHIN NE PEUT RIEN CONTRE DIS / 


HOHO !... CS ASÉRABLES 
S'IMAGINENT QU'ILS ONT 
CON LE MONT pas 1D 


D£2 » 2 2 FANTASTIQUE VITESSE À LAIQUELLE M VOLAIT, L'ASTRO - 


CRD /SEUR ÎT PRESQUE ARRI 1/4 
A DEST/AUTION 


RÉDUISEZ LA 

Fes RÉDUISEZ 
K.. 5'/2W.. 

FRéDUI $Ez ENCRE 


à MALHEUR DE NOUS {.. 
ES Eee L'ARME SECRÈTE DE 
1367 W 4 CES CANA/LLES ! 


N DE 44 


ALORS, UN VISAGE APPARUT SUR 
L'ETRA VWDÉO... 


HEY ; 
POLANSKI /.… 
QU" EST- CE QUE 
: TRL) 


MAINTENANT , NE 
BOUGEZ PAS DE 


ou! + OU/; SELGA/I se 
LA' JUSQU'A CE QUE 
DARE FÂSE , APPEL Q VOUS PE VOUS PS 7 mb 
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QUELQLES HEURES. PLUS TARD, AUSS/, SUBITEMENT G@U'IL ETA/T 
APPARU DANS LE C/El, L'ASTRE ÉBLOU/SSANT D/SPARUT.. 


JE PENSE - OU ET JE 
QU'ON PEUT . VAIS APPELER . 
MAINTENANT ÔTER c POLANS KI /.. AUG , 
CES HORRIB\ES : E ALL : FDLANSUI /.. 

CASQUES , s 7 DANS LE SECTEUR 
DARE ? , z | MNB87-89 PDSEZ- 
7 VOUS DANS LE 


du 


AVEC UN 
ÉQUIPAGE FORMID... 
HEEEE Y { QU'EST- 

CE QU'ILS 

FABR/QUENT ? 


LS NOUS 
TIRENT DESJUS / 
PLANQUEZ - VOUS / 


OÙ AS-TU 7. NUL NE 
PEUT RIEN CONTRE DES, 
ARMES AUSSI TERRIBLES 


"ET QUI DISPOSE : 

MÊME D'UNE EN- = 
.. MOI QUI TRÉE PARTICULIÈRE, [= 
CONNALS LES DONT JE SUIS SEUL 
ANGLES 5 A PO5SÉDER LA 
MORTS DE - CLÉ SONIQUE... 
TOUTES LES À CO < 
PIÈCES DU 1 [ET 
NAVIRE … i 


: ALLONS ; 


SOYEZ RA]- 
SONNABLES , 


LES 
ENFANTS … 


NIANTEN 2 5ARME - 
NP £E > BEUR / PR 


KT à. 


À MO, VOUS N'ÉCHAP- 
PEREZ PAS, ,—- 


ŒMMODDRE | 


CONTENTEZ- VOUS DE LE DÉSAR- 
Los, À ue ab À RÉEL 2 
LE SINISTRE 4 DAN 


VISAGE DU 


VICTOIRE SUR TOUTE ET L'HEURE DE LA 
LA LIGNE ; VENGEANLE VA 
SEIGNEUR / SONNER … 


… QUE NDS ASTRONEFS DE 
CHASSE ENCADRENT ETRDITE MENT 
LEUR VAUSSEAU, PENDANT LES 

MANDEUVRES  D'APPROCHE !.… 
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| 
À 
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ü 
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ù 
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: 
Ÿ 
& 
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SJ 


. RÉDUITE, LRSQUE … 


7 


MACHINS * 


= 


À 4 


& Q E 
NRA SR 


ù 
N 
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[] 
À ouveas , LE SE/GWEUR 
NOIR  APFPARUT SUR 
L'ÉCRAN DE 


VOUS FIGURE - | 
REZ PARM/ EUX / 


PAS ENCORE LA, 
MAS SACREUR / 


LES IMBÉCILES ONT WULU 
RÉVOLTER 


CONTRE MOI! ILS ONT 
ABANDONNES DANS L'ESPACE, 
S DANS LEU Ne 
/LS ONT SHRVECU  AISQU'À 


CE QE L'OX. WE LEUR 


SAGE , SUIS LES 

INDICATI 

MAT ÊTRE x 

DONNÉES ! PILOTE / NON» POLANISKI À 


VOUS NOUS CONDUISEZ 
TOUS LA MORT / 
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AIS POLANSK/ N'ETAIT PLUS ‘UN ROBOT OBÉISSONT 
AVEUGLEMENT AU SE/GNEUR NOIR ET, 
; PEU. APRÈS... 


“ 


LA CAPITALE DE, L'EMPIRE NOIR {.. 

UNE, FORMIDABLE CITÉ ENRICHIE PAR LES 
DÉPOUILLES DE TOUTES LES d 
PLANÈTES  CONQUI5ES … 


121 


… VOUS ALLEZ TDUS 
CREVER DANS L'ESPACE. 
MAIS JE VEUX QUE VOUS 
MDURIEZ ÆN, PLEINE 
CONSCIENCE {.. C'EST POUR- 
QUOI JE VALS FAIRE CESSER 
L'EFFET DE L'UYPNOSE QUI 
ANÉANTIT LA VOUDNTÉ DE TES 
. HOMMES /.… 


QUELQUES MINUTES FIUS 7ARD... 


TU AS GAGNÉ, SEIGNEUR 
NOIR! MES HOMMES 


LE SEIGNEUR NOIR FIT LN G£STE ET BRUSQUEMENT... 


HUUUUUH / AAMOTITE 
OÙ SUIS-JE 7 VOUS ÉTIEZ SOUS 
QU'EST -CE QUE {il HYPNOSE _ MES. PAUVRES : 
JE FA ? ne AMIS ! ET NOUS SOMMES 74 
VAR A LA MERCI DU SEIGNEUR 
DIR , À MINS / 
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L'INSTANT D'APRÈS … 
RL af .. 5 & 0 


at 
x. LP 
TS 

à PR, _ 
W LL 
JPA$ DTA << 
FAIT /.. NOUS AVONS 


ENCORE UNE CHANCE.. 
TOUTE PEUTE /… VOUS 


ESS 


IN 
PP || NN 


35-26 


UNE AMNITE PLUS 7ARD.. 


LA MÈCHE 
MEÉTALLIQUE 
DU FOUET 
FENDIT L'AIR; 
MAIS. BEAR 
AV2/7 PASSE 


LA FORCE : MAIS SONS 
LES TUER ; ALLEZ- Y? 


— MAATRAQANT 
FÉROCEMENT TOUS 
QUI 5E TROUVAIENT 


PARDONNEZ , SEIGNEUR /.. 
JE ME SUIS LALSSÉ PRENDRE 
PAR SURPRISE. HUUUH / 

… J'AI CODMMIS UNE 
GRANDE FAUTE... 


LES PRISONNIERS SONT TOU 
BORD : SELGNEUR / LE NA 
DÉCOLLERA QUAND IL TE 
PLAIRA ! ; 


125 


D TU L'AS PLUS QUE LARGEMENT 
REPARÉE EN ROSSANT CE, CHIEN 
DE TERRIEN : CAPITAINE /... 
MAINTENANT, JE VAS MONTER 
À BORD DE LEUR NAVIRE 
SPATIAL POUR LES VOIR 
CREVER ! 


COUP : DAN, 51 TU VEUX 
SAUVER TE HOMMES. 
Et D PAR LA E 

OCCASION! 
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MAINTENANT, NDUS VDGUDNS 
DANS LE VIDE : DANS 
QUELQUES INSTANTS, ADUS 
VOUS  PROPUL SERDNS 

DANS L'ESPACE … 


UNE EXCELLENTE  IDÉE 

QU'IL A EUE; LE SEIGNEUR 

NOIR ; DE VULDIR ASNS- 
TER À NOTRE AWRTI... 


ES 
—. 


ae 


JE VAWS VISITER CE JARDIN IN- 
TÉRUEUR DONT ON M'A SIGNALÉ 
L'EXSTENCE.. 
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€, £FFET , 


L'ASTRDÉROISEUR 
RENFERMAIT UN 
ASSEZ GRAND JARDIN, 
LES MEMBRES 
DE L' AU/IPAGE 
POUVA/ENT AU2IR 
L'ILWSIDN D'ÊTRE 
REVEAMLT SUR, LEUR 
C4 PLAN ÊTE... 


LE SEGNER NOR ET SON ESCORTE S'EN FURENT ET DAW DARE 


SE RETROUVA SEUL .… 


VETEZ LES 
CONDAMNÉS 
DANS LE VIDE. 


SONT DEVANT LA 
PORTE BLINDÉE QUI 
DONNE DIRECTE M 

| SUR LE SAS DE 


MAINTENANT, JE FILE ELLE EST BIEN 
PAR LA, APRÈS AYDIR 

OUVERT LA PORTE DU 

545 QI DONNE SUR 

LE VIDE … MES GARS 

NE RÉQUENT RIEN : 

PULSQU'ILS ONT, LEURS à 

SCAPHANDRES /... 


ON DIRAIT QU'ELLE EST 
BLOQUÉE PAR, LA 
PRESSION INTÉRIEURE.. 


La PORTE S'OUVRIT 
BRUSQUEMENT ET 
GARDES DU SEIGNEUR 


… TANDIS 
ET SES COMPAGNONS 
CRAMPONNAIENT DE TOUTES 


LEURS FORCES... 


DU JOLI BOU 


QU'IL 


< 


A 


VE POLANSK/ 


LT ES 


» 


SE 


CEPENDANT, DANS LE JARDIN. 


C'EST BURLESQUE / DE QUOI 
DOI AVOIR L'AIR LA PLANÈTE 
TERRE : AVE IDUTES CES 
PLANTES VERIES?. LE NOIR 
EST TELLEMENT PLUS 
GRACIEUX ! 


4 


re < S 
| 


— 


\ 
À; | | 
ES 


3e_* 


EXACT _,; MON PETIT PER 
\ QUELQUE  LUOSE 


D'IMPREVU 
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x. OU1/ LES PLAN- 
UNE: - BCE . TES TERRESTRES 
Se ve! es ZT PORTENT PARFOIS 
54 A À, 750 D NGES % 
Us L FRUITS, SEIGNEUR 


HA Si CA T'INTÉRESSE , TES 
Pl GARDES - BOURREAUX 
ONT QUASIMENT SUBI 
LE SORT QUE TU 4 
NOUS RÉSERVAIS.. / 


./ ET TV ES NO- 
Ml TRE PRISONWIER,. 
ILE #3! 


SUPERCRACHK S'EST ENFIN TIRÉ D'AFFAIRE , MAIS … ; 
NE MANQUEZ PAS LE PROCHAIN ÉPISODE » LES AMIS !!# 


FIN DE L'ÉP/50D2£& 


/LS SONT REVENUS! E2 
ou, ta 


KU PAKTOPA 


LES DEUX JEUNES SUPER- 
ATHLÈTES QUI PULVÉRISENT 
EN SE JOUANT TOUS LES 


}\ 
\—— ! r 
ÊN EFFET, À LA DEMANDE DE 


NOMBREUX LECTEURS,NOUS RE- 
PUBLIONS LES ÉPOUSTOUFLANTES 


AVENTURES DE CES 
DEUX JRRÉSISTIBLES HÉROS / 


AKIM? 


COMME ÇA! EXT 
AKM, 
CHAMPION 
fa 


] 


e 4 5 
PARAÎT LE ler ET LE 15 DE CHAQUE MOIS 


De l'aventure, de l’action, du suspense avec 


TRIMESTRIEL-5 F. 


fse 


2 
& 
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